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Isère

Saint-Laurent-du-Pont : des collégiens
du Grand Som racontent leur rencontre
avec François Hollande

Hier à 18:17 | mis à jour à 20:36 - Temps de lecture : 3 min

La classe de 4e C du collège du Grand Som s’est rendue au Touvet
pour rencontrer l’ancien président de la République. Une rencontre
enrichissante et marquante pour les jeunes élèves.

Les 4 e C du collège Le Grand Som autour de François Hollande. La classe était accompagnée par le principal de

l’établissement Frédéric Jacqui, Olivier Lempereur professeur d’histoire-géographie, et Cécile Fagnon, professeur

documentaliste.  Photo LeDL/Anna KURTH

L e jeudi 25 février 2021 restera pour certains élèves du collège Le Grand Som une

date inoubliable. « Ça va être gravé dans ma mémoire, car c’est très rare de

rencontrer un ancien Président » raconte Olga, en classe de 4e. Ses camarades et elle ont

en effet pu passer une heure avec François Hollande lors de la visite de celui-ci en Isère.

Le principal du collège de Saint-Laurent-du-Pont avait tenu à annoncer personnellement

la bonne nouvelle à la classe de 4e C. « M. Jacqui est venu nous voir pour nous dire qu’on

allait rencontrer une personnalité très connue, et qu’il s’agissait de François Hollande »
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(Elena). « On ne s’y attendait pas, d’autant plus que c’était la rentrée et on avait encore

un peu la tête aux vacances » poursuit Victoria. « J’étais heureux, car pour moi il reste le

Président » (Mathéo).

 « On était énormément stressés »

L’effet de surprise passé, il a fallu qu’en deux jours les collégiens préparent les questions

à poser à François Hollande. « On est honorés, mais on était énormément stressés »

témoignait Lilou le jour J. À tel point que la plupart des élèves n’ont pas osé se porter

volontaires pour parler au Président. « Je n’avais pas envie de m’exprimer devant des

personnes que je ne connaissais pas » dit Clémence. « On savait qu’il y aurait des

caméras, des journalistes, des gardes du corps », « J’avais peur de bégayer »

renchérissent Lukas et Killian.

« Je voulais savoir pourquoi il ne s’était pas représenté »

Si bien que des élèves qui, d’habitude, participent activement en classe, se sont

retrouvés timides et impressionnés quand il a fallu trouver des candidats pour approcher

le prestigieux visiteur. Quelques-uns ont cependant spontanément accepté, comme

Pierrick : « C’est quand même un chef d’État. Je m’intéresse à la politique, et je voulais

savoir pourquoi il ne s’était pas représenté ».

La classe s’est rendue en car au collège du Touvet, où avait lieu la rencontre. « C’était

calme à l’intérieur du bus, on sentait que la pression montait » rapporte Cécile Fagnon,

professeur documentaliste, qui accompagnait les élèves et prépare avec eux un journal

spécial sur l’événement, « rien à voir avec une sortie ordinaire… ». « Sur place, je me

sentais stressé avant que le Président arrive » (Charlélie), mais « il a su nous mettre à

l’aise, il parlait de façon très claire » (Elena). Charlélie ajoute : « Quand Laurane a posé la

première question, tous les journalistes se sont approchés d’elle et j’ai eu peur qu’il

m’arrive la même chose au moment de poser la mienne. J’ai cru que j’allais avoir un gros

trou de mémoire, même si j’avais la question sur un papier ! »

Olga : « Il est très humain et sait faire de l’humour quand il le
faut »

Les journalistes en herbe ont posé au total six questions, auxquelles François
Hollande a répondu très sincèrement. Il est vrai que le Président a su conquérir
son public. « Il s’adapte à l’âge des élèves, il est très humain et sait faire de
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l’humour quand il le faut » (Olga).

Mêlant pédagogie, gravité, mais également réflexions personnelles, il a été « un
très bon professeur et a insisté sur des idées dont on a senti qu’elles étaient
importantes pour lui, comme la laïcité, la liberté d’expression, le rôle du
Président » dit Timothé. Ce dernier précise avoir ressenti « le poids des
décisions que Monsieur Hollande a dû prendre, notamment quand il a envoyé
les soldats français défendre le Mali, ou lors des attentats de 2015. Il y avait
beaucoup d’émotion au moment où il a abordé ces sujets ».

Mais tout a une fin, et au bout d’une heure, François Hollande est parti
rejoindre les collégiens du Touvet. « J’étais un peu triste quand M. Hollande
nous a dit “je vous quitte”, mais il nous a félicités pour les questions en nous
disant qu’on avait été courageux et qu’on avait su dominer nos émotions »
(Mathéo).

Mathys ajoute : « Il est très sympathique et est venu spontanément nous voir
avant son départ pour prendre des photos avec nous ». Et finalement, comme le
dira Victoria, « sa venue restera un excellent souvenir, c’était vraiment une
super expérience ».
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